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Résumé 

Cette recherche analyse la manière dont l’incubation entrepreneuriale peut contribuer à la pérennité des petites 
et moyennes entreprises à Kinshasa. Elle s’appuie sur une étude qualitative exploratoire de deux entreprises 
accompagnées par l’incubateur I&F Entrepreneuriat, Manitech Congo et Espace Atomium, complétée par l’exploitation 
descriptive de données financières disponibles. L’article mobilise un cadre d’analyse articulant les services d’incubation, 
le renforcement des capacités entrepreneuriales, managériales et commerciales, ainsi que certains indicateurs de 
continuité économique. Les résultats suggèrent que l’incubation agit moins comme une garantie automatique de survie 
que comme un mécanisme de structuration progressive : clarification du modèle économique, formalisation des 
pratiques de gestion, amélioration de l’accès au marché et introduction d’outils de suivi financier. Toutefois, l’analyse 
financière révèle des trajectoires différenciées. Manitech Congo affiche une croissance du chiffre d’affaires, mais 
également une dépendance croissante à l’endettement et une liquidité fragile. Espace Atomium présente une rentabilité 
plus régulière, tout en connaissant une baisse progressive de son autonomie financière et de son ratio de liquidité. Ces 
résultats invitent à interpréter la pérennité comme un processus conditionnel, dépendant de la qualité du suivi post-
incubation, du profil entrepreneurial, du secteur d’activité et de la capacité des entreprises à transformer 
l’accompagnement reçu en routines organisationnelles durables. 

Mots - clés : incubation entrepreneuriale, pérennité, PME, accompagnement entrepreneurial, Kinshasa, étude de cas 
multiples 

Abstract 

This study examines how business incubation may contribute to the post-incubation sustainability of small and 
medium-sized enterprises in Kinshasa. It is based on an exploratory qualitative multiple-case study of two firms 
supported by the I&F Entrepreneuriat incubator, Manitech Congo and Espace Atomium, complemented by a 
descriptive analysis of available financial data. The paper develops an analytical framework linking incubation services, 
entrepreneurial, managerial and commercial capability building, and selected indicators of business continuity. The 
findings suggest that incubation should not be interpreted as an automatic guarantee of survival, but rather as a 
progressive structuring mechanism: clarification of the business model, formalization of management practices, 
improved market access and adoption of financial monitoring tools. However, the financial evidence points to 
differentiated trajectories. Manitech Congo experienced sales growth but also increasing leverage and weak liquidity. 
Espace Atomium showed more regular profitability, while its financial autonomy and current ratio declined over time. 
These findings support a conditional understanding of firm sustainability, shaped by post-incubation follow-up, 
entrepreneurial profile, sectoral dynamics and the firms’ ability to transform incubation support into durable 
organizational routines. 

Keywords : business incubation, firm sustainability, SMEs, entrepreneurial support, Kinshasa, multiple-case study. 

INTRODUCTION 

Dans les économies caractérisées par un chômage élevé, une forte informalité et un accès limité aux 
ressources financières, les PME constituent à la fois un levier de création d’emplois et un espace d’innovation 
économique. La littérature internationale, notamment les travaux de l’Organisation de coopération et de 
développement économiques (OCDE, 2004, 2007), souligne cependant que les jeunes entreprises restent 
particulièrement vulnérables durant leurs premières années, notamment lorsque les ressources financières, 
managériales et informationnelles sont limitées. En République Démocratique du Congo, et plus 
particulièrement à Kinshasa, de nombreuses initiatives entrepreneuriales émergent, mais leur consolidation 
demeure incertaine. Les jeunes entreprises sont confrontées à des contraintes récurrentes : insuffisance de 
compétences managériales, accès difficile au financement, faible maîtrise des outils comptables, faible 
structuration commerciale et instabilité de l’environnement économique. 

Dans ce contexte, les incubateurs d’entreprises sont présentés comme des dispositifs susceptibles de 
réduire la vulnérabilité des jeunes entreprises. Ils proposent généralement un ensemble de services 
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comprenant la formation, le mentorat, le coaching, l’accès à un espace de travail, la mise en réseau, l’appui 
à la formalisation et, dans certains cas, l’accompagnement à la levée de fonds (Hackett & Dilts, 2004; Peters 
et al., 2004). Toutefois, la littérature internationale souligne que les effets de l’incubation sont hétérogènes et 
dépendent fortement de la qualité du modèle d’accompagnement, de la sélection des entreprises, du secteur 
d’activité et du contexte institutionnel (Bergek & Norrman, 2008; Bruneel et al., 2012; Mian et al., 2016). 

Le débat scientifique ne porte donc plus uniquement sur l’existence des incubateurs, mais sur leur 
capacité réelle à produire des effets durables sur les entreprises accompagnées. Les travaux sur l’incubation 
invitent ainsi à distinguer les services offerts, les processus d’apprentissage entrepreneurial et les effets 
observables après la sortie du programme (Hackett & Dilts, 2004; Mian et al., 2016; Schwartz, 2013). Cette 
question est particulièrement importante dans les contextes africains où les dispositifs d’accompagnement 
se développent rapidement, alors que les évaluations empiriques restent souvent descriptives et peu 
comparables. L’étude de l’incubateur I&F Entrepreneuriat offre ainsi une opportunité d’examiner, à partir 
de cas concrets, les mécanismes par lesquels l’incubation peut favoriser la pérennité, mais aussi les limites 
de cette contribution. 

La question de recherche est formulée ainsi : comment l’incubation entrepreneuriale contribue-t-elle 
à la pérennité des entreprises incubées à Kinshasa ? Plus précisément, l’article cherche à identifier les 
mécanismes d’accompagnement perçus comme déterminants, à analyser les transformations 
organisationnelles observées après incubation et à apprécier la cohérence entre les discours qualitatifs et 
certains indicateurs financiers disponibles. 

La contribution de cette recherche est triple. D’abord, elle documente un cas d’incubation dans un 
contexte encore peu couvert par les publications internationales. Ensuite, elle combine des données 
qualitatives et financières, ce qui permet de dépasser une lecture strictement déclarative des effets de 
l’accompagnement. Enfin, elle propose une interprétation prudente de la pérennité, considérée non comme 
un résultat acquis, mais comme un processus de consolidation soumis à des conditions organisationnelles 
et financières. 

I. REVUE DE LITTÉRATURE ET CADRE D’ANALYSE 

1.1. L’incubation entrepreneuriale comme dispositif de structuration 

La recherche sur l’incubation entrepreneuriale présente l’incubateur comme un dispositif 
d’intermédiation entre l’entrepreneur, les ressources nécessaires au développement de l’entreprise et 
l’environnement institutionnel. Les travaux fondateurs insistent sur trois fonctions principales : la sélection 
des projets, l’appui au développement de l’entreprise et la médiation avec l’écosystème entrepreneurial 
(Albert & Gaynor, 2001; Grimaldi & Grandi, 2005; Hackett & Dilts, 2004). L’incubateur ne se limite donc pas 
à fournir un espace physique ; il organise un processus d’apprentissage entrepreneurial, de réduction de 
l’incertitude et d’accès aux réseaux (Peters et al., 2004). 

Les travaux récents montrent cependant que l’incubation n’a pas d’effet uniforme. Les bénéfices 
dépendent de la qualité du mentorat, de la pertinence des services offerts, de l’adéquation entre besoins de 
l’entreprise et accompagnement reçu, ainsi que de la capacité de l’entrepreneur à intégrer les apprentissages 
dans ses routines de gestion (Bergek & Norrman, 2008; Bruneel et al., 2012; Mian et al., 2016). L’incubation 
doit donc être analysée comme un processus plutôt que comme une intervention ponctuelle. 

1.2. La pérennité de l’entreprise : au-delà de la simple survie 

La pérennité d’une jeune entreprise ne peut être réduite à sa présence sur le marché après quelques 
années. Elle renvoie à une combinaison d’indicateurs : continuité de l’activité, capacité à générer des 
revenus, amélioration de l’organisation interne, maintien d’une relation stable avec les clients, maîtrise des 
coûts, solvabilité, liquidité et capacité d’adaptation (Paturel & Masmoudi, 2005; Sammut, 1995; Schwartz, 
2013). Dans les contextes marqués par l’instabilité économique, la pérennité doit être comprise comme une 
trajectoire de résilience plutôt que comme un état définitif. 

Dans cette étude, la pérennité est analysée à travers deux familles d’indicateurs. La première est 
qualitative et concerne les transformations déclarées par les dirigeants : structuration de l’activité, adoption 
d’outils de gestion, accès aux marchés et évolution des pratiques managériales. La seconde est financière et 
porte sur l’évolution du chiffre d’affaires, du résultat net, de l’autonomie financière, de la liquidité et de 
l’endettement. 

1.3. Cadre d’analyse proposé 

Le cadre d’analyse repose sur l’idée que l’incubation agit sur la pérennité par l’intermédiaire de quatre 
mécanismes : le renforcement des capacités entrepreneuriales, la formalisation des pratiques managériales, 
l’amélioration de l’accès au marché et l’introduction d’outils de suivi financier. Ces mécanismes 
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correspondent aux principales fonctions attribuées aux incubateurs dans la littérature, à savoir l’appui 
entrepreneurial, l’accès aux ressources, la mise en réseau et l’apprentissage organisationnel (Bergek & 
Norrman, 2008; Hackett & Dilts, 2004; Mian et al., 2016; Peters et al., 2004). Ils ne produisent des effets 
durables que lorsqu’ils sont appropriés par les entrepreneurs et transformés en routines organisationnelles 
après la sortie du programme. 

II. MÉTHODOLOGIE DE L’ETUDE  

2.1. Design de recherche 

La recherche adopte un design qualitatif exploratoire fondé sur une étude de cas multiples. Ce choix 
est justifié par la nature du phénomène étudié : la contribution de l’incubation à la pérennité est un processus 
complexe, situé et difficilement isolable par une mesure strictement quantitative. L’étude de cas est adaptée 
lorsque la recherche cherche à comprendre un phénomène contemporain dans son contexte réel et lorsque 
les frontières entre le phénomène et son contexte ne sont pas entièrement séparables (Yin, 2018). Le recours 
à deux cas permet une comparaison analytique entre deux trajectoires entrepreneuriales distinctes, tout en 
conservant une profondeur d’analyse compatible avec une démarche exploratoire (Eisenhardt, 1989). 

2.2. Terrain et sélection des cas 

Le terrain est constitué de l’incubateur I&F Entrepreneuriat et de deux entreprises incubées : Manitech 
Congo, active dans la distribution et la valorisation de produits agroalimentaires locaux, et Espace 
Atomium, spécialisée dans la digitalisation et la visibilité numérique des PME. Les cas ont été retenus parce 
qu’ils disposent de données qualitatives et financières exploitables sur plusieurs années après incubation, ce 
qui permet d’examiner la continuité de l’activité et certaines dimensions de performance. 

Tableau I. Présentation synthétique des cas étudiés 

Entreprise Secteur 
Période 

d’incubation 
déclarée 

Période 
financière 
analysée 

Principaux apports déclarés 

Manitech Congo 
Agro-industrie / 

distribution 
alimentaire 

2015-2016 2016-2019 

Structuration de la production, 
normes de qualité, 

commercialisation, partenariats 
commerciaux 

Espace Atomium 
Services numériques 
/ visibilité digitale 

2020-2021 2021-2024 
Business model numérique, 

marketing digital, gestion de projet, 
réseautage, outils numériques 

2.3. Sources de données 

Les données mobilisées proviennent de quatre sources : documents internes et institutionnels, 
entretiens avec les responsables de l’incubateur et des entreprises étudiées, observations des pratiques de 
gestion et états financiers disponibles. Cette triangulation permet de confronter les discours des acteurs aux 
indicateurs financiers et aux transformations organisationnelles déclarées, conformément aux exigences de 
validité interne généralement associées aux études de cas (Yin, 2018). 

Pour renforcer la transparence méthodologique, la version finale destinée à une revue indexée devra 
préciser le nombre exact de personnes interrogées, les dates des entretiens, leur durée, la langue utilisée, le 
mode d’enregistrement ou de prise de notes, ainsi que les conditions de consentement des participants. 

2.4. Analyse des données 

L’analyse qualitative a été organisée autour de catégories dérivées du cadre théorique : 
accompagnement entrepreneurial, accompagnement managérial, accompagnement marketing, 
accompagnement financier et comptable, et signes de pérennité post-incubation. Cette explicitation des 
catégories d’analyse contribue à renforcer la transparence et la rigueur du traitement des données 
qualitatives (Gioia et al., 2013). Les données financières ont été retraitées afin de calculer des indicateurs 
descriptifs : marge nette, rentabilité des actifs, rentabilité des capitaux propres, autonomie financière, 
solvabilité et liquidité générale. 

L’étude ne prétend pas établir une relation causale entre incubation et pérennité. Elle vise plutôt à 
identifier des mécanismes plausibles et à discuter la cohérence entre les effets déclarés de l’accompagnement 
et les trajectoires observées dans les données disponibles. Cette prudence est cohérente avec les limites des 
études de cas exploratoires, qui privilégient la compréhension analytique plutôt que la généralisation 
statistique (Eisenhardt, 1989; Yin, 2018). 
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III. PRESENTATION DES RÉSULTATS 

3.1. Effets organisationnels déclarés de l’incubation 

Avant l’incubation, les deux entreprises se trouvaient à des stades de structuration limités. Manitech 
Congo fonctionnait de manière artisanale, avec une faible formalisation de la gestion et de la 
commercialisation. Espace Atomium disposait d’une idée innovante et d’une petite équipe, mais manquait 
de ressources, de stratégie commerciale et de structuration de l’offre. Dans les deux cas, l’incubation est 
associée par les dirigeants à une transformation des pratiques organisationnelles. 

Tableau II. Services reçus et changements organisationnels déclarés 

Entreprise Services d’incubation déclarés Changements post-incubation déclarés 

Manitech Congo 

Formation en gestion de la production et 
qualité alimentaire ; mentorat marketing ; 

formalisation administrative ; appui à 
l’emballage ; mise en relation avec 

distributeurs. 

Plan de production, registre de stock, 
suivi des ventes, adoption de pratiques 

de fabrication plus standardisées. 

Espace Atomium 

Formation au business model numérique 
; ateliers de marketing digital ; coaching 
start-up ; réseautage numérique ; accès à 

un espace de travail. 

Gestion orientée résultats, tableaux de 
bord mensuels, suivi client, meilleure 

présentation de l’offre à des clients 
professionnels. 

Ces résultats suggèrent que l’incubation a principalement fonctionné comme un mécanisme de 
formalisation. Les apports les plus cités ne concernent pas seulement les ressources financières, mais surtout 
le mentorat, la formation, le coaching, le réseautage et la capacité à traduire une idée entrepreneuriale en 
offre organisée. 

3.2. Trajectoire financière de Manitech Congo 

Manitech Congo présente une progression rapide du chiffre d’affaires, de 8 000 USD en 2016 à 36 000 
USD en 2019. Cette croissance s’accompagne d’une amélioration progressive du résultat d’exploitation, qui 
devient positif à partir de 2018, et d’un résultat net positif en 2019. Toutefois, cette dynamique reste fragile : 
l’entreprise finance sa croissance par un recours croissant aux dettes, tandis que les capitaux propres restent 
presque stagnants. 

Tableau III. Indicateurs financiers recalculés pour Manitech Congo 

Indicateur 2016 2017 2018 2019 

Chiffre d’affaires (USD) 8 000 15 000 24 000 36 000 

Résultat net (USD) -400 -500 0 700 

Marge nette -5,0 % -3,3 % 0,0 % 1,9 % 

ROA : résultat net / actif total -1,6 % -1,4 % 0,0 % 1,0 % 

ROE : résultat net / capitaux propres -2,2 % -2,9 % 0,0 % 3,8 % 

Autonomie financière : capitaux propres / actif total 72,0 % 50,0 % 35,0 % 26,0 % 

Liquidité générale : actif circulant / DCT 2,00 0,67 0,40 0,25 

Endettement total (DLMT + DCT) 7 000 18 000 32 500 51 800 

La lecture de ces indicateurs nuance fortement l’interprétation de la pérennité. Manitech Congo se 
maintient sur le marché et augmente son chiffre d’affaires, mais son autonomie financière passe de 72 % à 
26 %, tandis que son ratio de liquidité générale chute de 2,00 à 0,25. La pérennité observée relève donc 
davantage d’une consolidation commerciale que d’une solidité financière complète. 

3.3. Trajectoire financière d’Espace Atomium 

Espace Atomium connaît également une forte croissance du chiffre d’affaires, de 15 000 USD en 2021 
à 67 500 USD en 2024. Contrairement à Manitech Congo, l’entreprise dégage un résultat net positif sur toute 
la période observée, avec une rentabilité des capitaux propres croissante. Néanmoins, l’augmentation des 
dettes à court et long terme réduit progressivement son autonomie financière et son ratio de liquidité. 

Tableau IV. Indicateurs financiers recalculés pour Espace Atomium 

Indicateur 2021 2022 2023 2024 

Chiffre d’affaires (USD) 15 000 30 000 45 000 67 500 
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Résultat net (USD) 1 050 2 240 3 360 5 250 

Marge nette 7,0 % 7,5 % 7,5 % 7,8 % 

ROA : résultat net / actif total 3,4 % 5,5 % 6,1 % 7,0 % 

ROE : résultat net / capitaux propres 5,0 % 9,6 % 12,6 % 16,5 % 

Autonomie financière : capitaux propres / actif total 67,9 % 56,8 % 48,5 % 42,5 % 

Liquidité générale : actif circulant / DCT 6,00 1,60 1,25 0,80 

Endettement total (DLMT + DCT) 9 950 17 710 28 350 43 100 

Les résultats financiers d’Espace Atomium indiquent une trajectoire plus favorable que celle de 
Manitech Congo en matière de rentabilité. Toutefois, la baisse de la liquidité générale jusqu’à 0,80 en 2024 
constitue un signal d’alerte : l’entreprise pourrait rencontrer des tensions de trésorerie si les dettes à court 
terme continuent d’augmenter plus rapidement que les actifs circulants. 

3.4. Comparaison des deux trajectoires 

La comparaison fait apparaître deux formes distinctes de pérennité. Manitech Congo illustre une 
pérennité commerciale, fondée sur la continuité de l’activité et la croissance du chiffre d’affaires, mais 
fragilisée par un endettement important et une rentabilité encore limitée. Espace Atomium illustre une 
pérennité plus équilibrée, avec une rentabilité régulière, mais confrontée à un affaiblissement progressif de 
certains ratios de structure et de liquidité. Dans les deux cas, l’incubation semble avoir contribué à la 
professionnalisation de l’entreprise, mais les données ne permettent pas d’affirmer qu’elle constitue la cause 
unique de la performance observée. 

IV. DISCUSSION DES RESULTATS  

4.1. L’incubation comme mécanisme de capacitation entrepreneuriale 

Les résultats confirment l’importance des services non financiers dans le développement des jeunes 
entreprises. Les dirigeants mettent en avant la formation, le mentorat, le coaching et le réseautage comme 
des apports déterminants. Cette observation rejoint l’idée selon laquelle l’incubation améliore la capacité de 
l’entrepreneur à structurer son projet, à formaliser son offre et à accéder à des ressources relationnelles 
(Fayolle, 2004; Hackett & Dilts, 2004; Mian et al., 2016; Peters et al., 2004). 

4.2. La pérennité comme processus conditionnel 

L’étude montre que la pérennité ne peut être évaluée uniquement à partir de la survie ou de la 
croissance du chiffre d’affaires. Une entreprise peut croître tout en devenant plus vulnérable financièrement. 
Cette distinction rejoint les travaux qui invitent à dépasser les seuls indicateurs de survie pour apprécier la 
qualité de la trajectoire post-création (Paturel & Masmoudi, 2005; Sammut, 1995; Schwartz, 2013). Les cas 
étudiés suggèrent que l’incubation peut favoriser la continuité de l’activité, mais que la durabilité dépend 
ensuite de la maîtrise de l’endettement, de la liquidité, de la rentabilité et de l’autonomie organisationnelle 
après la sortie du programme. 

4.3. Limites de l’attribution causale 

Les données disponibles ne permettent pas de conclure que l’incubation explique à elle seule la 
croissance observée. Les trajectoires des entreprises peuvent également dépendre du profil des 
entrepreneurs, de l’évolution de la demande, des réseaux préexistants, du secteur d’activité, des conditions 
macroéconomiques et de décisions internes prises après l’incubation. Cette limite n’affaiblit pas l’intérêt de 
l’étude, mais impose une interprétation prudente : les résultats indiquent des mécanismes plausibles plutôt 
qu’une preuve causale. Une telle prudence est particulièrement importante dans les recherches sans groupe 
de comparaison ou sans dispositif longitudinal robuste (Schwartz, 2013; Yin, 2018). 

4.4. Implications pour les incubateurs 

Pour renforcer l’impact durable de l’incubation, les incubateurs devraient accorder une attention plus 
systématique au suivi post-incubation. Les résultats suggèrent que la formation et le coaching doivent être 
prolongés par des outils de pilotage financier, des alertes sur l’endettement, un accompagnement à la gestion 
du fonds de roulement et un suivi de la rentabilité. Une mesure régulière des indicateurs financiers 
permettrait de détecter plus tôt les trajectoires de fragilisation. Cette orientation rejoint les recommandations 
de la littérature qui insiste sur l’adéquation entre les services fournis, les besoins réels des entreprises 
incubées et l’évaluation continue des effets de l’accompagnement (Bergek & Norrman, 2008; Bruneel et al., 
2012; Mian et al., 2016). 
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CONCLUSION 

Cette étude a analysé la contribution de l’incubation entrepreneuriale à la pérennité de deux 
entreprises incubées à Kinshasa par I&F Entrepreneuriat. Les résultats suggèrent que l’incubation contribue 
à la professionnalisation des entreprises en renforçant leurs capacités entrepreneuriales, managériales, 
commerciales et financières. Les deux cas montrent une continuité de l’activité et une progression du chiffre 
d’affaires après incubation, ce qui constitue un signe de pérennité. 

Cependant, l’analyse financière invite à nuancer cette conclusion. Manitech Congo connaît une 
croissance commerciale, mais demeure vulnérable en raison d’une rentabilité faible, d’une baisse de 
l’autonomie financière et d’une liquidité insuffisante. Espace Atomium présente une meilleure rentabilité, 
mais connaît également une baisse progressive de sa liquidité et une augmentation de l’endettement. La 
pérennité des entreprises incubées doit donc être comprise comme un processus fragile, qui nécessite un 
accompagnement post-incubation et une consolidation continue des pratiques de gestion. 

Sur le plan scientifique, cette recherche contribue à la littérature sur l’accompagnement 
entrepreneurial en contexte congolais en articulant des données qualitatives et financières. Sur le plan 
pratique, elle montre que les incubateurs doivent évaluer leurs effets non seulement à partir du nombre 
d’entreprises accompagnées, mais aussi à partir de la qualité des routines de gestion acquises, de la 
solvabilité, de la liquidité et de la rentabilité des entreprises après incubation. 

L’étude présente plusieurs limites. Le nombre de cas est réduit, les données financières disponibles 
restent limitées et les entretiens ne sont pas documentés avec suffisamment de précision pour permettre une 
pleine réplicabilité. Les recherches futures devraient élargir l’échantillon à plusieurs incubateurs, intégrer 
un groupe de comparaison composé d’entreprises non incubées, suivre les entreprises sur une période plus 
longue et mobiliser des méthodes mixtes permettant de mesurer les effets de l’incubation avec davantage 
de robustesse (Schwartz, 2013; Yin, 2018). 
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